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veloppe aux testicules. Dans les vieux
étalons, les testicules augmentent
quelquefois de volume et restent tou-
jours pendants. Chez d'autres, ils de-
viennent plus petits et finissent par
s'atrophier.

Dans les poulains, la castration
peut être retardée parceque les testi-
cules ne sont pas encore descendus
dans les bourses. Il arrive quelque-
fois que l'un des deux ne descend pas
du tout. La castration, si elle a lieu,
est alors incomplète, et le cheval qui
conserve un testicule non apparent,
est aussi capable d'engendrer que s'il
avait deux testicules.

Les maladies des bourses sont en-
flure, tumeurs, abcès, verrues, her-
nies. Celle des testicules sont aug-
mentation ou diminution de volume,
atrophie, abcès, cancer, etc.

III. L'Arrière-Main.

G. L'ARRIERE-MAIN PRoPR E M ENT DITE.

L'arrière-main proprement dite com-
prend:les hanches, la croupe, la queue,
l'anus.

Les hanches, 41./ßg. 1, ne doivent être
ni trop saillantes ni trop peu, apparen-
tes. Lorisqu'elles sont très-saillantes, le
cheval est cornu. Il est épointé ou éhan-
ché, lorsque par suite d'un accident
la.pointe d'une hanche a ét déprimée.
ou enlevée. Cet accident arrive sou-
vent aux poulains dans le passage des
portes ou par suite d'une chute. Si la
tête de l'os a été seule lésée, le mou-
vement du membre est peu gêné,
mais il peut en résulter un dérange-
ment des os du bassin, par suite du-
quel l'animal reste contrefait, un côté

e la groupe étant plus bas que l'au-
tre.

Les hanches peuvent être fractu-~
rées, atrophiées, affectées de rhuma-
tismes, accidents qui peuvent amener
la claudication.

La croupe, 42. fig. i; commence là
ou finit le rein. Sa longueur se me-
sure de la hanche à la pointe de la
fesse. La queue attachée haut fait pa-
raitre la croupe courte à sa partie su-

*périeure. Les poulains ont tous;à
leur naissance la croupe courte et
étroite. La conformation de la croupe
a une grande influence sur la force
du cheval et sur ls mouvements des
membres postérieurs. La largeur de la.
groupe se mesure par la distance
d'une hanche à l'autre, et par celle-
qui existe entre les deux pointes
des ischions (pointes des fesses).
Cètte largeur peut difficilement être
trop grande. Beaucoup de largeur
d'une hanche à l'autre peut nuire à la
beauté, mais cette conformation est
un indice de force. Comme elle in.
dique la largeur du bassin elle est
surtout importante . dans les pouli-
ières.

La croupe présente une grande va-
riété de formes.

Elle est droite ou horizontale, con-i
formation peu commune qui n'est pas
une beauté et annonce peu de force.

La belle croupe s'abaisse légère-
ment depuis l'os iléon jusqu'à l'atta-
che de la queue, cependant une légè-
re élévation au milieu de. la croupe
ne nuit pas à la beauté, c'est un in-
dice de force.

Ovale ou arrondie, elle a une légère
inclinaison d'avant en arrière et -sur.
les côtés. Si cette forme est due aux
muscles et non à la graisse, et si avec
cela la croupe est suffisamment lon.
gue et large, cette forme est à la fois
la meilleure et la plu§ belle. La crou-
pe ronde est moins longue et large
que la précédente. La croupe coupée
ou avalée a une forte pente en arrière
Elle peut être cependant suffisam-
ment longue et large, et si cette con-
formation n'est pas belle, elle est or-
dinairement accompagnée d'une gran.
de force. Il y a pourtant à faire ici
une distinrtion importante. Si la
croupe est avalée et en même temps
courte, et si les jarrets sont droits,
alors le cheval a certainement peu de
force dans tout son train de derrière.

La croupe de mulet est celle à la-
quelle la saillie des os fortement pro.
noncé donne dans la forme tranchante.
Si. cette conformation n'est pas la suite
d'une grande maigreur, elle est désa-
gréable à l'oil et défectueuse.

La croupe de cochon est étroite,
courte et peu garnie de chair. Cette
conformation est la plus désagréable
à la vue, la plus faible et par consé-
quent la plus mauvaise.

Si les muscles de la croupe sont
plus élevés que son milheu, on dit
u'elle est double. L'anatomie, c'est-à-
ire, l'examen de la disposition des os,

indique cette croupe comme ayant
moins de force. Cependant on la trou-
ve dans tous les chevaux de races
communes. La croupe est trop haute
si, mesurée -à son sommet, elle a plus
de hauteur que le garrot, Elle accom-
pagne ordinairement une mauvaise
disposition des membres postérieurs,
d'où il résulté de mauvaises -allures.
Il est cependant à observer que chez
les juments la croupe a ordinairement
plus de hauteur, par suite de la plus
grande dimension des os du bassin,
et que dans beaucoup de chevaux
communs la croupe paraît d'autant
plus haute que le garrot est plus bas.

La croppe est basse lorsqu'elle est
moins haute que le garrot. Il se peut
pourtant aussi que ce soit le garrot
qui ait trop de hauteur.

Il y a des chevaux chez lesquels il
s'amasse beaucoup de graisse autour
de l'attache de la queue à l'endroit
où se termine la croupe ; on désigne
cette particularité par le non cul de
poule.

La queue, 43. fig. 1, se forme du tron-
çon et des crins. Elle est attaché haut,

bas, ou bien ou mal. Elle est mal atta-
chée, lorsque, sans être trop bas, elle
a une attache disgracieuse. On trouve
souvent ce défaut dans des chevaux
provenant d'une jument commune et
d'un étalon de sang. Si la queue au
haut du tronçon est dégarnie de crins,
c'est une queue de rat.

Le cheval à tous crins est celui dont
la queue est entière dans le tronçon
et dans les crins.

On appelle niqueter (dénerfer) une
opération qui consiste dans la section
des muscles abaisseurs de la queue
et qui a pour but de faire porter au
cheval la queue haute.

Abattre la queue, c'est couper une
partie du tronçon, le cheval est alors
courte-queue.

La queue en cadogan est celle qui a
été tellement rognée qu'il reste à pei-
ne un tronçon de quelques centimè-
tres. Elle a été ainsi appelée du nom
de lord Cadogan, qui le premier fit
pratiquer cette opération.

Si le cheval a été niqueté, et qu'on
ait abattu une partie du tronçon et
rogné les crins, le cheval est anglaisé.

On appelait autrefois courtaud, cour-
taudé le cheval auquel on avait abat-
tu la queue sans le niqueter.

Si l'on a raccourci le tronçon et
que les crins descendent jusqu'à la
pointe du jarret où ils sont coupés
droit, la queue est en évantail. Si on
laisse aux crins leur longueur natu-
relle et qu'il forment une touffe allant
en s'amincissant vers son extrémité,-
la queue ést en balai.

La nature a donné&aux chevaux la
queue pour qu'ils puissent se défen-
dre conire les mouches :il y a de la
cruauté à priver de sa queue un che-
val qui doit pàturer. Cependant, pour
le cheval monté ou attelé, la queue,
si elle est chargée de crins, est sou-
vent très-gênante. Si on rogne le tron-
çon on devrait au moins togjours lais-
ser aux crins une certaine longueur.

La queue coupée fait parattre la
croupe et les fesses plus larges aussi
les marchands ne madquent-ils pas
de trousser la queue aux chevaux à
tous crins, et de la faire aussi petite que
possible. - Ceci n'a pourtant pas lieu
pour les chevaux de prix.

Il y a quelques années tous les che:
vaux qui venaient de l'Allemagne
étaient niquetés. Les marchands leUr
faisaient faire l'opération immédiate-
ment après les avoir achetés, et lors-
qu'ils arrivaient à leur destinatioù,
les plaies étaient à peu près guéries.
Mais comme les chevaux arabes èt
an'glais doivent pôrter la queue na-
turellenient, et cemme aujourdhçi
les marchands ont la prétention de
ne ramener que des chevaux ayant
plus ou moins de sang anglais, ils
les présentent avec les crins cou-
pés en éventail et non niquetés. Cette
mode n'est pas avantageuse pour les
maquignons, malgré Pemploi du gin-
gembre, mais elle épargne aux ch@-
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